
PARCOURS DÉTAILLÉ DE BABYLONE SELON LA BIBLE

Le parcours de Babylone selon la Bible est un thème majeur qui traverse toute l’histoire de la rédemption 
— depuis la Genèse jusqu’à l’Apocalypse.
Babylone n’est pas seulement une cité antique ; elle symbolise dans l’Écriture l’opposition organisée de 
l’homme contre Dieu.
Voici donc un parcours détaillé, bibliquement structuré, de Babylone selon la révélation divine.

I. Naissance de Babylone (Genèse 10–11)

1. Fondation par Nimrod

• Genèse 10 :8-10 (ESV/NASB) : Nimrod, « un puissant chasseur devant le Seigneur », fonde son 
royaume en « Babylone (Babel), Érec, Accad et Calné, au pays de Shinéar ».
→ Origine : Shinéar = Babylonie.
→ C’est donc dès les débuts de l’humanité post-déluge que naît Babylone, symbole de puissance 
humaine orgueilleuse.

2. La tour de Babel (Genèse 11 :1-9)

• Les hommes bâtissent une tour « dont le sommet touche au ciel » pour « se faire un nom ». 
• Dieu confond leurs langues et disperse les peuples.
→ Babel devient le prototype de la rébellion humaine, cherchant l’unité et la gloire sans Dieu.
→ Ce thème d’orgueil et d’autonomie va marquer Babylone jusqu’à l’eschaton.

II. Babylone comme empire historique (Ésaïe, Jérémie, Daniel)

1. Ascension politique (8ᵉ–6ᵉ siècles av. J.-C.)

• Sous Nabopolassar et Nebucadnetsar II, Babylone devient le centre du monde antique.
• Elle conquiert Juda (586 av. J.-C.) et détruit le temple de Jérusalem.

2. Jugement de Dieu annoncé

• Ésaïe 13–14, 47 ; Jérémie 50–51 : Dieu déclare que Babylone, bien qu’utilisée pour juger son 
peuple, sera elle-même jugée pour son arrogance. 

« Je vais punir le roi de Babylone et cette nation » (Jér. 25 :12). 

• Ces prophéties annoncent sa chute soudaine aux Mèdes et aux Perses (539 av. J.-C., 
cf. Daniel 5).

3. Babylone dans Daniel

• Daniel 1 – 4 : Captivité de Daniel et des exilés ; Nebucadnetsar apprend que le Très-Haut domine 
sur le règne des hommes. 

• Daniel 5 : Balshatsar blasphème en utilisant les ustensiles du Temple ; la main de Dieu écrit sa 
condamnation – Babylone tombe cette nuit-là. 

• Babylone devient un type prophétique de la chute des puissances arrogantesdevant la 
souveraineté de Dieu.



III. Babylone symbolique dans le Nouveau Testament

1. Babylone comme symbole du monde impie

• 1 Pierre 5 :13 : Pierre envoie ses salutations depuis « Babylone » — terme vraisemblablement codé 
pour Rome, centre païen de l’empire.
→ Les premiers chrétiens identifient Rome à Babylone : siège de persécution et d’idolâtrie.

2. Apocalypse : Babylone la grande prostituée

• Apocalypse 14 :8 ; 17–18 : 
• « Babylone la Grande, la mère des prostituées et des abominations de la terre ». 
• Elle représente le système mondial corrompu (religieux, économique, politique) opposé au règne

de Christ. 
• Elle s’enivre du sang des saints. 
• Son jugement est certain et soudain : « Elle est tombée, elle est tombée ! »(Apoc. 18 :2).

3. Son destin final

• Apocalypse 18–19 : 
• Les rois, marchands et navigateurs pleurent la ruine de Babylone, mais le ciel se réjouit. 
• Babylone est consumée par le feu comme symbole du jugement eschatologiquede Dieu. 
• Puis apparaît la Nouvelle Jérusalem, l’antithèse parfaite de Babylone : pure, sainte, éternelle 

(Apoc. 21–22).

IV. Signification théologique

Contraste Babylone Jérusalem

Fondation Orgueil & autonomie humaine Grâce & élection divine
Maître Satan / l’homme déifié Dieu en Christ
Fin Jugement éternel Gloire éternelle
Cité dans le plan de Dieu « Ville de l’homme » « Ville de Dieu » (Augustin reprend ce contraste)

Enseignement clé

Babylone incarne à travers l’histoire l’idolâtrie, la corruption morale, la luxuriance immorale et la 
persécution du peuple de Dieu.
Dieu, dans sa souveraineté, utilise même Babylone pour accomplir ses jugements, mais la 
détruit ensuite pour manifester sa justice.

V. Application biblique

1. Avertissement moral : 

• Refuser l’esprit de Babylone (autonomie, matérialisme, idolâtrie). 
• 1 Jean 2 :15-17 — « N’aimez pas le monde … le monde passe, mais celui qui fait la volonté de Dieu 

demeure éternellement. »

1. Espérance chrétienne : 

• Le Royaume de Christ triomphera du système babylonien. 
• Apoc. 19–20 montre que toutes les puissances terrestres tomberont avant le règne éternel de 

l’Agneau.



1. Appel à sortir de Babylone : 

• Apoc. 18 :4 : « Sortez du milieu d’elle, mon peuple. »
→ Appel à la pureté, à la séparation spirituelle du monde.

CONCLUSION

Le parcours biblique de Babylone commence avec la tour de Babel où l’homme se rebelle contre Dieu, 
culmine dans la splendeur arrogante de l’empire néo-babylonien, et se termine dans l’Apocalypse comme le 
symbole ultime du monde déchu à détruire.

De Genèse à Apocalypse, Babylone représente le royaume de l’homme contre le Royaume de Dieu, 
mais l’Écriture affirme sans ambiguïté que Babylone tombera et la Jérusalem céleste régnera à 
jamais (Apocalypse 21 :2-3).

🕰 CHRONOLOGIE DÉTAILLÉE BIBLIQUE DE BABYLONE

(Structure historique & prophétique, du commencement à la fin eschatologique)

I. Les ORIGINES de Babylone — Babel (env. 2300–2000 av. J.-C.)

🌍 1. Après le Déluge

• Texte biblique : Genèse 10 :8-10 ; 11 :1-9
• Faits :
• Nimrod, descendant de Cham, fonde le royaume de Babel dans la plaine de Shinéar. 
• Les hommes veulent bâtir une tour « dont le sommet touche au ciel » pour s’unir et se glorifier. 
• Dieu intervient : confusion des langues → dispersion des peuples. 
• Signification : naissance de l’esprit de Babylone – orgueil, autonomie, religion humaniste.

II. Babylone ANTIQUE – Période mésopotamienne (env. 1900–1000 av. J.-C.)

🏙 2. Babylone en tant que ville réelle

• Mentionnée plusieurs fois dans les récits bibliques anciens (Genèse 14 :1 – guerre des rois du pays 
de Shinéar).

• Elle devient un des centres les plus influents de Mésopotamie.

• Dans cette période, Babylone reste le symbole de la civilisation païenne idolâtre, contraire à la 
foi d’Abraham.



III. Babylone IMPÉRIALE – Empire Néo-babylonien (626–539 av. J.-C.)

👑 3. Montée de Babylone

• Contexte historique et biblique :
• 2 Rois 20 :12-19 : Babylone envoie une ambassade à Ézéchias. Le prophète Ésaïe annonce la 

future déportation de Juda à Babylone. 
• Habacuc 1 :5-11 : Dieu appelle Babylone, « nation cruelle », comme instrument de jugement contre 

Juda.

⛓ 4. La prise de Jérusalem et l’exil (586 av. J.-C.)

• 2 Rois 24–25 ; 2 Chroniques 36 ; Jérémie 25 :8-14 ; Daniel 1
• Le roi Nebucadnetsar II détruit Jérusalem et le Temple. 
• Les Juifs sont déportés. 
• Jérémie prophétise un exil de 70 ans (Jérémie 25 :11-12).

🌿 5. Babylone, instrument mais coupable

• Ésaïe 13–14 ; Jérémie 50–51 : 
• Babylone est élevée par Dieu pour châtier Israël. 
• Mais son orgueil entraîne son jugement : « Elle dit dans son cœur : Je serai reine à jamais » 

(Ésaïe 47 :7).

IV. Le DÉCLIN de Babylone — Chute de la cité (539 av. J.-C.)

⚖ 6. La chute de Babylone prophétisée et accomplie

• Daniel 5 : la fête de Belshatsar, « Mene, Mene, Tekel, Upharsin ». 

• Cette nuit-là, les Mèdes et les Perses conquièrent la ville. 

• Accomplissement d’Ésaïe 45 :1 – Cyrus, l’oint de Dieu, ouvre les portes de la cité. 

• Conséquences : Israël sera délivré (Ésaïe 44 :28 – 45 :13).

V. Babylone POST-EXILIQUE – symbole durable (539–100 av. J.-C.)

📖 7. Déclin politique, survivance spirituelle

• Malgré sa chute, Babylone garde son influence culturelle et religieuse dans le monde perse et grec.
• Zacharie 5 :5-11 évoque une vision où « la méchanceté » est transportée à Shinéar, montrant 

que l’esprit babylonien perdure jusqu’à la fin.

VI. Babylone dans le TEMPS DU NOUVEAU TESTAMENT (30–95 apr. J.-C.)

🕊 8. « Babylone » = Rome (1 Pierre 5 :13)

• Pierre écrit depuis Rome et l’appelle « Babylone », symbole de persécution et de corruption 
impériale.



→ Babylone devient un code symbolique pour désigner le pouvoir mondial ennemi du peuple de 
Dieu.

VII. Babylone ESCHATOLOGIQUE – La fin du système mondial (Apocalypse)

🔥 9. Babylone la Grande (Apocalypse 14, 17-18)

• Décrite comme la grande prostituée, revêtue de pourpre et d’or. 
• Elle corrompt les nations et persécute les saints. 
• Représente le système politico-économico-religieux mondial opposé à Christ.

⚔ 10. Sa destruction finale

• Apocalypse 18 : « Elle est tombée, Babylone la Grande ». 
• Jugement immédiat, feu et ruine – accomplissement dernier des oracles d’Ésaïe 13 et Jérémie 51. 
• Les royaumes du monde pleurent ; le ciel se réjouit.

VIII. La CONTREPARTIE GLORIEUSE – La Nouvelle Jérusalem (Apocalypse 21–22)

• En opposition directe à Babylone, Dieu manifeste la cité sainte, demeure éternelle des rachetés. 
• Babylone détruite → Jérusalem céleste glorifiée. 
• Cela clôt le grand contraste biblique : la cité de l’homme contre la cité de Dieu.

🪔 SYNTHÈSE CHRONOLOGIQUE

Période Étape biblique Référence principale Sens théologique

1 Fondation (Babel) Gen. 10–11 Orgueil humain, idolâtrie
2 Ville ancienne Gen. 14 Civilisation païenne
3 Empire néo-babylonien 2 Rois 20–25 ; Jér. 25 Instrument du jugement divin
4 Chute historique Dan. 5 ; Ésaïe 13 ; Jér. 51 Fin du royaume d’orgueil
5 Période post-exilique Zach. 5 :5-11 Persistance de la méchanceté babylonienne
6 Babylone = Rome 1 Pierre 5 :13 Pouvoir persécuteur du NT
7 Babylone la Grande Apoc. 17–18 Système mondial de rébellion
8 Chute totale Apoc. 18–19 Jugement final de Dieu
9 Nouvelle Jérusalem Apoc. 21–22 Royaume éternel du Christ

🕊 CONCLUSION SPIRITUELLE

Babylone commence comme une tour bâtie contre Dieu et se termine comme une cité détruite par Dieu.
Mais au milieu de cette histoire, Dieu montre sa souveraineté absolue : il utilise même Babylone pour 
accomplir sa volonté, mais il abat toute puissance qui s’élève contre lui (Daniel 4 :34-37).

Leçons pour le croyant : 

• Rejeter l’esprit de Babylone : autosuffisance, immoralité, idolâtrie. 



• Attendre la cité céleste : Hébreux 11 :10 – « Il attendait la cité qui a de solides 
fondements, dont Dieu est l’architecte et le constructeur. »


